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g 11eur de la console e xt ensi ble . D' autre part, le rnotcur est descendu 
ii sa position in itia le et raccordé a11 fl em ct qu 'on a préalablcmen~ 

eugagé dans les pa liers-guides. 

Dès ce moment, le mar teau est. prêt à fo nct ionne r . On c11 règlera 
l ' ava ncement t ' D act iou11a11t la ma ni velle d u t reuil. 

Le trou foré, l~ ma rtea u el le fl euret seron t rarn e11és c• n 
arricr e ; on dé bloqm:r :-. ensuite l ' a ffû t et on le dép lacer a la l frale­
men t. jusqu 'à ce qu ' il vienne buter con tre la broche d ' arrêt préa­
lab lement r eculée a u !Tou sui va nt .. 

Cet t3 cou peuse p résen t e comme par t icula rités : 

1) sa légèreté re lative. E lle pèse moin s de 60 kil. cL est , a u sur­
plus, démon table : 

2) son faible encom brement; 

3) sa facilité d 'entretien. Les pièces so11111 ist•s ii 1' 11su n · sun l 
int c> r<'hangeubles et assez simples; 

<l) son excellen t 1·endemen t . E lle a per 111is de ha ver . par jour­
née df' 8 he ures. une surface moyenne de 7 pieds ca1Tés (0"'". 7~) 
par creusement de t.rous de 36 millimèt res de diamèt re . Ta nd is 
qu ' un coupeur qu ali fié. exerçant son mét ie r de puis plusieurs 
an nées, ne peu t h aver à la main q ue 3,2 pieds carrés, en moyenne, 
pendant le même temps. 

Cet avantage peut être t rad ui t eu chiffres. Uans u ne chambr(' 
de 30 mètr es de lon gueu r où l ' avancement, est de 2 mètres e11vir011 
par an née, Je co11page à l 'épon te devra !:!'effecl lll!r sur une sHr faC'c 
de 70 m ", soit 630 pieds ca rrés. S ' jl s'effect ue méca niquement. il 
n 'exigera que 90 journées d ' ou vr ier a u lieu de 197 ; 

5) sa faci lité de manœuvre . L es deu x cou peuses en usage aet uel­
lemenL sont conduit es par deux ouvriers n 'ayant. aucune p ratiqnc 
du 1 ra va il dans le!l a rdoisil•res et . 11ot a 111mc11l , du cou page a 11 pic . 

L e fonctionn ement de l 'appareil ne req uiert pas d ' effor t i<ou­
ten u et fatigue moins l'ouvrier que le coupage i'.t la mai11 : 

6) enfin , uu dispositif simple et rud imen tai re - entonn oir 

placé sous l'or ifice du trou et r accordé à un t uyau d 'éva cu at ion -
perme t de recHeil li r et d 'éloigner les poussières d ues au creusemen t 
sans qu ' il se produise de nuage incommodant le travailleur ; 

7) par cont re, la difficul té de trouver des a ciers à fleurets. 
capa bles de résist er a u tr avail int ensi f qu ' ils son t a ppelés à fournir 
<'x pose à d 'assez nombre ux bri s <l(' l' outi l percu teur . ' 
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Carrières à ciel ouvert. 

r. - TIR - DES M INE S . 

L e tir électriq u1;1 des m ines es(, pratiq ué de puis plus ie urs années 
a u x t·arr ières de la Société A nonyrne d es Carriè res et Fours à 
··li :• u x cl ' A ise111011 I f' t dt·p11i s peu à Il!- ca r rière .Mor eau sit uée clans 
la même loca lit é . à l 'aide d "un di spositif pr rnrn11e11t, sur lequel 
i\ 1. l'Ingén ieu r P 1i i'.:MON'1' me fo urnit les détail s su ivan ts : 

La ca rrière d 'A ise1110 11 t <•s i ouvCtt e dans des bancs de l'a lca i1T 
l'arbunifèo rc. à s i.ratificat ion pe u appa rente, q ui inclin en t vers S 11ù 
d "c11viron 30", sauf à l 'ext rémité M idi d u frout d 'aba t age oil ils 
fo r ment croch on de pied , pu is pre 1111en t un e incliuaisou de 4 ü~ 
r 11 vi ron pied Nord. L e g isomc>nt est. a ffecté pa r deux · syst èmes d <' 
<'ou pes 11at urelles : lc•s 11 11es, très rapprochées. de di rection sens i­
blement N ord-S11d et de 65'' cl 'iu cli na ison pied Ou est - i11cl inaiso11 
qui est égaleme nt, celle d u fronl d ' abatage, don t la hauteur 

mo_ven nc est de 20 mètres, les a ut res moi us nombreu ses, de direc­
t ion Bst-Ouest c l, à peu près ver t icales. 

T.J<' fron t est long d "c11 viro11 l!"iO mèt res. L a roche y est a battue 
R ll moyen de mi nes ver ticales de 4 mèt res et en commençant par 

la crêt e du t a lus. (] esl fai t emploi de poud re n oi re, . t an t _po~1~ le 
lir préparatoi re ii <'ha rge croissa n t e q ue pour les t irs defimtifs. 
Par con t re, les t rès nombre ux pétards d estinés à morceler les blocs 

trop volu mine ux son L ch a rgés de sabulite . 
On a exclusiv em en t r ecours au t ir électr ique, auquel il est. pro­

cédé d ·or dinair e à 1 ' aid e du courant cou tiutj à. 220 volt s fourni pa r 
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la peti te cen t rale C de la Société et amené, par u ne lig ne aé rienne 
L, au niveau supér ieur de la ca rrière oit la ligne court tout le long 

du fron t. (Voir croquis ci-avan t .) 

De distance en distance, son t branchés des conducteur s isolés 1;. 

qu i descendent dans la carrière. i\lines et péta rds situés a1.1 voisi-
11age des mêmes conducteu rs son t reliés en sér ie. Il est fait emploi 
d 'amorces ordinaires à basse tension . 

Le cou ran t, est envoyé da11s la l ig11c en manœuvraut un i11 terrnp­
ieur logé d ans un petit abri A dont seul le boutefeu a la clef . 
Celui-ci ne quitte le fron t pour procéder au tir q u ' après s'êf ru 

assuré q ue tous les ouvriers se sonl retirés. L es t irs ont lieu r égu­
lièrement à 8 b . 10, midi et 3 h. 1) 2. 

Les mines prépara toires sont ccpenda 11 {, al lumées dès qu 'elles 
son{, prêtes, eu vue de gag ner du tem ps. L e <langer de proj ccl io11 
étant dans ce cas presq ue nul et limité à une zone r est reinte, on 
se contente d 'écarter une par t ie d u person nel. P our parer à u ne 
distraction du boutefeu et éviter l 'explosion int empestive de 
pétards déjà chargés et raccordés à la lign e en un aui re end roit 
du front, la mine est t ir ée isolémen t au moyen d ' un explosc11r . 

Cotte méthode de tir éledriquc es(, prnLiq née à la carr ière 
d 'Aisemout depui s p lusieu rs am1écs, à la corn piète sai,isfact ion de 
la Direct ion et sans qu 'on ait en à déplorer aucun acciden t dû à 
l 'emploi des explosifs. 

II. - FOURS A Cl fA UX. 

L~ quesLion de la r égularisation d n til'agc des foul's es(, à, l 'ordre 
du jour chez les fabricants de d1aux. P lusieui·s s l ' t , . , . . . ys cm es son 
dCJéL Pn service; tantôt u ne cheminée cen t.raie desser t tous les 
fo urs; tanLôt chacun d 'eux possède sa chemine'"' L · d 

• A • ..,. e premier mo e 
est moins couteux , mais le second per met d · , 1 l' 1 

e mieux r eg er a Jure de chaque four . 

M. !' Ingénieur PRÉMONT décrit dan 1 t . . 
. . . , ' s es e1mes su ivan ts le 

d1spos1l1f du second systemc r1ui a éte' . cl l ' ' 
1 

S ., , ' 
, ., ' a op e a a oc1ete A no-11 y111e des Carn cn •s et F ours à t'b ·t u v d 'A' t 

· ' ~ 1scmo11 . 
L es fours ,au nom bl'e de 8 de 4m 20 de d' . ' t 

· .' ' ù ~m ' ' iame r e de cuve et qui avaien t p1ccc emmen t r ,50 de profonde1t . t , , , 
d · m r.o 1 • on ete surhausses e 3 ,o , pour en augmen ter la ca!Jacité Lout e 

u permettant !'ad -

-
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jonction à chacun d 'eux d ' 11 11c cheminée de t irage (Voir croq uis 
1·i-dessous .) 

Ces cheminées, de ] 2 mètres de hau teur et de 1111,30 de d ia~1è:re 

intér ieur , qui plougent dans le four de 2111 ,40, out été constit uees 

comme suit : 

l. l'ne viro le en font e Ji' . de 1111,20 de hauteur, présen {,e la 
' 'opposer m ême con icité ci ue le four lui-même, de façon a ue pas s 



ANNA L ES Df.5 Mll\E.S DE BELGIQUE. 

à, la descente r égu lière de la cha rge dans laque lle elle est normale­
me nt. immergée; 

2 . U ne colonne e n tôle T , form ér de 11 virol<•s, d' 1111<· haut r ur 
<le 4"' ,80, dans laquelle est logé 1111 papil lon pcrnrct t a rd d t• rrglt• r 
le tirage ; 

3 . Une ch em inée e n briques B de 6 mètres de haut eur. 

Ces che111 i11 ées s011t. suppor tées, par g rou pt·s de cl c> ux, po.r 11 11 
ph•ncher en béton E , de 12 mèt res de Joug su r o mè't res de la rgP 
et. 0111,30 d 'épa isseur, renforce pa r des nervur es longiL udinalPs <'I" 

tra nsversales et prenaut appu i sur 8 piliers c11 béton de sec( ion 

carrée de 0111 ,30 de côté. Iudépendamment. de leu r rôll' pr i nci P" 1. 
ces planch ers permetteut a ux ouvriers des fours de t ravai llcr à 
l' abr i <les in tempéries. 

Les modifi cations appor( rPS ont CU le pl us he11re11 x rrsultal (' Il 

cc <p1i C'Onceruc la salu brit é d11 travail ; 011 ll C pe1·çoit pins qt11• 
t rrs légèrement a ux abords des fo 11 n; l ' ode u r caract éristiq 11c dt· 
cuisson des maté riaux pier reu x qu i éta it précédcn111 ll' n t. t1·ès forte. 
Elles ont permis, d 'autre parh, en a ug mc11 tuu t et rég ul a r isanj le 
!iragc, d 'accroître la prod 11ctiou q ui a été por!éc il 40 tou 11es pa r 
jour et par four et. de dimin uer de façon seusible la co11soruma t iou 
de combustible. 
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SUR L ES TRA V A UX DU 2 inc SEMEST RE 1925 . 

rl. - MINES. 

V Charbonnages des Liégeois en Campine. 
Siége du Zwartberg 

81J 11ip1' m 1' 11 / d 11 11 11 i l ~ rl'r.d .raction 

Ce pui ts rksserl l't;t age de 8-10 mèt res. l i est cu velé a u diam ètre 

de [i 111 ,25 j 11sq 11 'à la profo ndeur de 5'ï5"',5fi el maçonné, sou s ce 

11 i,·ca11 . a u d iamN rc de 5"' .35. 

La fig. 1 d o1111 l' 1111e vue d ' ensemble d e la disposit ion adoptée. 

Fig. - Coupe du puits dans la partie cuvelée. 


